
Tableau 1: Taux de croissance réel du PIB dans les pays du G-7, de 2008 à 2012Pv (pourcentage) 

CANADA 	ITALIE 	JAPON 	FRANCE 	ALLEMAGNE 	ROYAUME-UNI 	ÉTATS-UNIS 	PAYS 
AVANCÉS 

2008 	 0,4 	-1,0 	-1,2 	0,3 	1,2 	0,5 	0,4 	0,5 

2009 	 -2,5 	-5,0 	-6,3 	-2,5 	-4,7 	-4,9 	-2,6 	-3,4 

2010Pj 	 2,9 	1,0 	4,3 	1,6 	3,6 	1,7 	2,8 	3,0 

2011Pv 	 2,3 	1,0 	1,6 	1,6 	2,2 	2,0 	3,0 	2,5 

2012Pv 	 2,7 	1,3 	1,8 	1,8 	2,0 	2,3 	2,7 	2,5 

Moyenne 2001-2010 	2,0% 	0,1 % 	0,8% 	1,2% 	0,8% 	1,4% 	1,8% 	1,1% 

Source : Fonds monétaire international. Perspectives économiques mondiales, janvier 2011, et base de données archivées, octobre 2010. 
Pj : projection, Pv : prévision 

Alors que le ratio total de la dette nette au PIB du 
gouvernement s'établissait à 22,4  P.  100 en 2008, 
le fardeau de la dette du Canada représentait 
moins de la moitié de celui de son plus proche 
concurrent du G-7, soit l'Allemagne. Malgré un 
programme de relance de 62 milliards de dollars, 
le FMI prévoit que le fardeau de la dette nette 
augmentera seulement de 9,8 p. 100 au cours des 
cinq prochaines années (voir la figure 1). En 
2015, le FMI s'attend à ce que le ratio total de la 
dette nette au PIB du Canada se situe à 32,2 p. 
100, soit près de la moitié du chiffre de son plus 
proche concurrent du G-7. 5  

Étant donné ce contexte économique relative-
ment stable, les investisseurs étrangers au 
Canada peuvent s'attendre au maintien : 

• d'une décennie de réductions de l'impôt sur 
le revenu des sociétés; 

• des investissements dans les infrastructures 
totalisant plusieurs milliards de dollars; 

• des crédits d'impôt pour la recherche et le 
développement; 

• des réductions des tarifs d'importation. 

En termes simples, les gouvernements fédéral et 
provinciaux au Canada jouissent d'une meilleure 
situation pour mettre en place des politiques 
avantageuses pour les investisseurs étrangers. 

LE SECTEUR BANCAIRE LE PLUS SÛR 
DU MONDE 
La crise de la dette souveraine en Europe et les 
préoccupations renouvelées au sujet des pers-
pectives économiques mondiales ont, une fois 
de plus, attiré l'attention sur la sécurité bancaire. 
Il est donc rassurant que le système bancaire 
canadien soit le plus sûr du monde, comme l'a 
établi le Forum économique mondial. 

Alors que s'effondraient des banques de par le 
monde et que les opérations interbancaires 
diminuaient à la suite de la crise financière 
mondiale, aucune banque canadienne n'a eu 
besoin d'être renflouée. Le fait que le Canada soit 
le meilleur de sa catégorie en matière de régle-
mentation financière et qu'il ait des bilans 
solides ont aidé les banques canadiennes à être 
reconnues mondialement. Pour une deuxième 
année de suite, six banques canadiennes figurent 
parmi les 50 banques les plus sûres du monde, 

5  Fonds monétaire international, Perspectives économiques mondiales, octobre 2010, p. 199, 
<www.imf.org/external/french/pubs/ft/weo/2010/02/pdf/textf.pdf >. 
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